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Photo 1 : Nouveaux arrivés  PDIs sur le site  identifié à Tilloa 

I- Contexte et objectifs de la mission 
 

Le département de Banibangou  est en proie à l’insécurité depuis le deuxième trimestre de 

l’année 2016 suite à des attaques terroristes répétées contre les positions des Forces de Défense et 

de Sécurité dans la zone. Face à cette situation, et pour garantir la sécurité des personnes et des 

biens, le gouvernement du Niger a instauré l’état d’urgence dans cette zone par deux arrêtés pris en 

Conseil des Ministres, ayant comme conséquence entre autre la limitation des horaires de circulation 

des voitures et des motocycles; la fermeture de certains marchés hebdomadaires; des fouilles et des 

contrôles d’identité; l’obligation aux détenteurs d’armes à feu de les remettre aux autorités 

compétentes etc.). 
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Au total, 29 incidents de protection ont été  rapportés au cours des 3 derniers mois par les 

points focaux dans le département de Banibangou. Ces incidents sont liés essentiellement aux cas 

d’attaques et menaces des populations dans la bande nord frontière avec le Mali par les terroristes 

en les incitant de quitter leur villages  et  aux exactions commises par les bandits et  armés ainsi que 

des bavures militaires suite au non-respect des mesures d’urgence( conduite moto dans les zones 

interdites (deux personnes tuées et plus d’une dizaine de moto emportées). 

 Notons que ce département abrite deux bases militaires opérationnelles  à Tilloa et à 

Chinogoder, et une importante base de la Gendarmerie à Banibangou. A toutes ces bases, s’ajoute 

la force opérationnelle de l’opération Dongo dont le Quartier General  se trouve dans la compagnie 

anti- terroriste de Ouallam. 

Suite à l’insécurité persistante et aux menaces des terroristes dans la bandes nord, des cas des 

déplacements spontanés des populations qui sont proches de la frontière avec le Mali dans les 

communes de Baninbangou, au nord d’Abala et du nord de Ouallam ont été signalés au mois de 

décembre 2017. Ceci est dû à l’activisme des djihadistes/terroristes dans la zone, aux extorsions et 

taxes illégales (dime/ zakat), et aux menaces de la population de cette partie de la région de quitter 

les lieux (voir rapport de monitoring protection, Cluster protection, décembre 2017). 

Dans la nuit du 17 au 18 janvier 2018, à N’Zouett,  située à environ 70 km au nord-ouest de 

Banibangou, trois présumés terroristes du groupe d’Abu Walid ont tué un homme  et kidnappé deux 

hommes qui ont été relâchées par la suite. Les populations sous la  menace des terroristes ont quitté 

le village pour Tilloa  situé à 45 Km nord de Mangaizé et vers d’autres localités environnantes. 
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L’objectif de cette mission  était de vérifier et approfondir les informations du monitoring 

protection sur la situation de protection des nouveaux déplacés internes installés à Tilloa afin de 

formuler des recommandations. La mission a été composée de l’ANTD, Search for Common Ground 

and UNHCR.       

II- Déroulement de la mission 

 Après une visite aux autorités administratives et sécuritaires d’Ouallam, l’équipe de la mission 

composée de l’UNHCR, SFCG, ANTD s’est rendue au village Tilloa sous escorte militaire de l’opération 

Dongo (5 véhicules d’une trentaine de militaires). 

A Tilloa, une rencontre a eu lieu avec  le commandant de la base militaire ainsi que les autorités 

locales du village, afin de s’imprégner de la situation sécuritaire  dans la zone, obtenir des 

informations suite à l’arrivée des nouveaux déplacés dans le village, ainsi que l’impact  de leur 

installation dans le village sur la situation sécuritaire et socio-économique du village. 

Une visite sur le site des déplacés spontanés  identifié par les autorités administratives et 

locales de Tilloa (préfet, maire de Banibangou) a été  faite accompagné du chef de village et des 

leaders communautaires déplacés de N’Zouett. 

Un débriefing a été réalisé à la fin de la mission aux autorités sécuritaires et administratives 

de la commune de Ouallam et Banibangou. 

 

III- Méthodologie 

La collecte des données s’est faite à travers  des entretiens individuels et de trois  focus 

groupes (avec des leaders communautaires, hommes et femmes) à l’aide du formulaire de 

monitoring de protection courant  les différentes  thématiques de protection. 

 

IV- Résultats principaux de l’évaluation 

1- Sécurité sur le site  

Selon les personnes interviewées, ils se sentent actuellement plus  en sécurité au village Tilloa, 

car ils sont proches du camp militaire, et de la position de la garde nationale. 

Par contre les leaders communautaires et les autorités militaires ont partagé leur 

préoccupation du fait des suspicions d’infiltration des présumés terroristes et bandits parmi les PDIs. 

Ceci justifierait  selon les autorités son positionnement à la sortie du village et proche d’une position 

militaire. 

 
2- Mouvement de population  
Suite à l’attaque du village N’Zouett par les présumés terroristes et la menace des 

populations de quitter le village, 354 personnes déplacés internes (51 ménages ont été comptés 

physiquement a Tiloa) sont arrivé dans le village Tilloa  du 20 janvier  au 24 janvier dont : 
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211 enfants  
81 femmes (dont 13 femmes enceintes)  
51 hommes 
et 11 personnes âgées. 
 
Selon le chef du village N’Zouett déplacé, le village de Tilloa  comptait environ 270 ménages 

avant le déplacement. 

Selon les personnes  déplacés internes à Tilloa, plusieurs autres se seraient  dirigés vers les 

localités de Tizegorou, Fonneyganda, Adabdab, et Menaka  au Mali (information en cours de 

vérification car la zone est très militarisée en ce moment). D’après les informations reçues des 

autorités administratives de Banibangou, l’instruction a été donnée à personnes déplacées dans la 

zone de rejoindre le village de Tilloa pour plus de sécurité. 

La distance de N’Zouett vers Tilloa est de 45 km environ et certains déplacés ont parcouru la 

distance à pied et n’ont pas pu apporter avec eux leurs bétails. Suite aux besoins d’alimentation 

exprimés par les personnes déplacées au commandement militaire de Tilloa, le commandant du 

camp militaire de Tilloa  a mis à leur  disposition deux  véhicules  pour transporter les vivres laissés 

au village de N’Zouett. Selon les hommes et femmes consultés, la quantité transporté reste très 

insuffisante pour leur alimentation à long termes et plusieurs biens (vivres, animaux, matériels de 

cuisine, vêtements….) sont laissés au village d’où nécessité de trouver les solutions pour aider les 

PDIs  à les  ramener sur le site. 

Notons que ce site est situé à environ 2 km des habitations des populations hôtes proche de 

la position militaire et de la position de la garde nationale. Ce site est en outre caractérisé par 

quelques maisons en banco inachevées, vieilles et délabrées, des maisons abandonnées, un grand 

espace vide sans aucune infrastructure d’eau et d’hygiène.  

 
 

Photo 2 : Site choisi par les autorités pour installer les PDIs 

 



5 
 

3- Cohabitation entre les communautés (déplacés et population hôtes) 

Selon les groupes d’hommes, leaders, et femmes  déplacés interviewées, le climat de méfiance  

des populations hôtes et des autorités  se fait sentir (suspicion d’infiltration de terroristes, bandits 

et complices); la pression sur les ressources et les services sociaux de base  risque de dégrader 

progressivement d’avantage la cohésion sociale entre les communautés. 

 

4- Accès aux services sociaux de base 

WASH 

Le site choisi est éloigné des points d’eau potable, pas de latrine, mais pour l’instant aucune 

maladie hydrique n’a été signalé par les personnes consultées. 

Sante 

Lors des discussions avec les femmes, il est ressorti plusieurs cas de toux, rhume, paludisme, 

suite à l’exposition au froid, manque de couverture, en particulier pour les femmes enceinte, enfants 

et les personnes âgées. Par ailleurs les personnes malades se rendent au CSI du village, des 

problèmes liés a l’insuffisance et rupture de certains médicaments de première nécessité ont été 

rapporté, et le CSI risque d’être débordé avec l’arrivée des PDIs. 

Sécurité alimentaire  

Devant l’urgence suite aux menaces des terroristes, la majorité des personnes n’ont pas pu 

prendre avec eux leurs stocks de vivre.   

Abris  

Les déplacés ont été logés à leur arrivée dans les maisons abandonnées en mauvais état et 

dont d’autres sans toit (environ 70%)  et le reste dans les familles hôtes. Un nouveau site a été choisi 

par les autorités administratives (préfet et maire de Banibangou) pour abriter les nouveaux déplacés. 

Pour l’instant la majorité de PDIs se trouve sans abris exposée aux intempéries (froid, vent 

poussière).  

Education  

Parmi les 211 enfants âgés de moins de 18 ans, on compte 20 enfants qui fréquentait l’école 

de N’Zouett. Ils ont  intégré dans l’école de Tilloa, pour ceux en âge scolaire ils ont été  recensés pour 

une éventuelle possibilité de scolarisation. 

L’identification des enfants séparés et non accompagnés se poursuit par les points focaux sur 

le site. 
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Photo 3 : Familles nouvellement arrivées sur le site 

V- Besoins prioritaires exprimés : 

Selon les personnes déplacés, les besoins prioritaires pour les personnes déplacées sont : 

abris/ couverture, nattes; l’accès à la sante; assistance alimentaire. 

 

VI- Recommandations : 
 

Pour répondre aux besoins identifiés, les recommandations suivantes sont formulées: 

 

 

 

 

Recommandations Point focal 

- Plaidoyer auprès des autorités militaires  pour le renforcement des 

patrouilles des FDS dans la zone nord (nord de Tilloa- frontière Mali) et village 

environnants de N’Zouett 

- Plaidoyer  auprès du commandement de la compagnie militaire de Tilloa 

pour le transport des matériaux, biens et vivres des personnes déplacés  de 

N’Zouett rester dans le village 

- Plaidoyer auprès des autorités administratives et sécuritaires pour la 

revue du positionnement du site des déplacés spontanés 

- Clarifier l’utilisation des escortes avec les éléments locaux militaires 

CIVMIL (COORDO OCHA) 

- Plaidoyer auprès des autorités pour initier l’enregistrement des 

personnes déplacées internes 

- Plaidoyer aux autorités pour l’identification des lieux de déplacement 

des autres PDIs de N’Zouett 

Cluster protection 
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-  Poursuivre l’identification et orientation  des cas de protection et des 

PBS 

- Mettre en place et former les comités de protection communautaire 

- Renforcer les capacités des acteurs locaux sur les aspects de protection 

et protection transversale 

- Travailler sur la cohésion sociale à Tilloa et dans la zone alentour 

 

- Réaliser une mission sur le site pour évaluer la prévalence des VBG dans 

ce village et les risques encourus par la population déplacés au vue de la 

militarisation de la zone, nouvelle zone, personnes traumatisées etc. 

Sous cluster VBG 

 

- Renforcer l’accès aux soins pour  les PDIs en particulier les problèmes de 

rupture de médicaments essentiels, et les consultations prénatales 

Cluster sante 

 

- Renforcer les efforts de scolarisation des enfants déplacés à Tilloa, et 

sensibilisation les parents sur l’utilité de la scolarisation des enfants 

- Combler si possible les lacunes en salle de classe, enseignants, matériel 

didactique a Tilloa 

Cluster éducation 

 

- Evaluer et planifier une possible assistance en vivre Cluster sécurité 

alimentaire 

- Conduire une mission approfondie intersectorielle Inter cluster 


